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« Chaque geste pour Lui, 
chaque instant avec Lui, 

et brûler les ombres de la terre 
au feu de la prière... » 

 

Hymne de "Prière du temps présent"   

La Nativité - Vitrail du bas-côté sud (Cathédrale de Strasbourg) 
Photo : Bernard Eckert 
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Edito 

Cher ami lecteur, 
 

« Que le Seigneur te bénisse et te garde ! 
Que le Seigneur fasse briller sur toi son visage, 

qu’il se penche vers toi ! 
Que le Seigneur tourne vers toi son visage, qu’il t’apporte la paix ! » 

(Nb 6,24-26) 
 
En ce début d’année, nous formulons pour vous et vos proches des vœux de 
paix et de joie pour une année 2015 riche de solidarité, de confiance et de créa-
tivité. 
Que la naissance de Dieu dans notre humanité puisse « conduire nos pas aux 
chemins de la paix », paix dans les cœurs, dans les familles, entre peuples. 
Accueillons chaque jour ce Dieu qui a choisi de venir à notre rencontre, qui a 
ouvert des horizons nouveaux de fraternité, de bonté, de douceur. « Que sa 
force rédemptrice transforme les armes en charrue, la destruction en créativité, 
la haine en amour et en tendresse », disait le Pape François dans son message 
de Noël. 
 
Ce numéro des « Sarments de Ribeauvillé » fourmille d’initiatives, de ren-
contres et de projets. Que toute cette vie partagée fasse grandir les liens d’ami-
tié, développe l’attention bienveillante à l’autre et donne à chacun le désir d’ê-
tre de plus en plus visage de Providence qui reflète la joie de l’Evangile !  
 
Bonne route ensemble sur le chemin de la confiance ! 

 

Sœur Jacqueline Barondeau 
Supérieure générale 

L’histoire de la Congrégation des 
Sœurs de la Divine Providence de 
Ribeauvillé : croirait-on qu’il aurait 
été plus simple d’écrire un livre que 
de réaliser une bande dessinée sur 
ce sujet ?  
 

Dans les deux cas, bien sûr, ce qui 
s’impose en premier est la recher-
che de documents, sans oublier la 
critique des sources. Car on ne peut 
pas accepter tel quel, par exemple, 
un récit du XIXe siècle qui raconte 
des événements situés dans la pé-
riode révolutionnaire. Il convient 
donc de confronter ce texte avec les 
données d’archives contemporaines 
des faits. C’est une longue quête.  

Une fois qu’on a rassemblé les infor-
mations nécessaires, il faut les trier, 
les élaguer, vu que la bande dessi-
née comporte un nombre de 
« planches » défini, comportant cha-
cune cinq à sept cases (maximum !). 
Et le texte ne doit pas empiéter ex-
cessivement sur le dessin. Comment 
alors traduire en images un règle-
ment, une loi, un enchaînement de 
faits qui prendrait trop de cases ? La 
solution  consiste à en faire un sujet 
de conversation entre des personna-
ges. Encore faut-il imaginer qui peut 
en parler à qui et où… 

 

Là se place un autre aspect de la 
recherche : trouver des bâtiments, 
des costumes, des meubles, des 
portraits, susceptibles d’approcher le 
plus possible la réalité d’une époque 
donnée. Et tout cela est donné au 
dessinateur avec le scénario. 
 
Alors commence un va-et-vient entre 
dessinateur et scénariste, pour la 
réalisation de chaque case. Avec 
Christophe Carmona, c’est facile 

La naissance d’une bande dessinée 

 



pour moi, car nous travaillons en-
semble depuis cinq ans et il com-
prend parfaitement ce 
que je demande. Je 
sais aussi parfaite-
ment, de mon côté, ce 
que je peux lui de-
mander. Et c’est un 
excellent illustrateur 
qui ne recule devant 
aucun effort pour res-
pecter les délais.  
 

Après le projet au 
crayon, les modifica-
tions éventuelles et le 
dessin définitif à l’en-
cre, voici le va-et-vient 
avec le coloriste. Là aussi, j’avais un 
excellent collaborateur, habitué à ma 
façon de travailler, en la personne 
de Sambo Chhun.  
 

Nous avons tous les trois donné le 
meilleur de nous-mêmes. Aussi ai-je 

regretté d’être seule à Ribeauvillé le 
22 novembre, Christophe étant rete-

nu au Salon du Livre de 
Colmar et Sambo habi-
tant en Belgique. Car ils 
auraient été royalement 
heureux de voir l’immen-
se file de personnes ve-
nues faire dédicacer leur 
album et d’entendre 
leurs commentaires élo-
gieux, parfois émus. 
 

Merci aux Sœurs, qui 
nous ont fait confiance. 
Je sais que cela n’a pas 
toujours été évident pour 
elles.  

Merci à tous ceux dont la joie devant 
cet album nous récompense de no-
tre travail. 

Mme Marie-Thérèse Fischer, scénariste  

Trois nouveaux établissements à la Fondation  
« Providence de Ribeauvillé » 

La Fondation Providence de Ribeau-
villé est entrée dans sa quatrième 
année d’existence. Après une pre-
mière étape d’intégration des neuf 
établissements d’enseignement, la 
Fondation poursuit son chemin et sa 
croissance et accueillera trois nou-
veaux établissements du secteur 
médico-social, à partir du 1er janvier 
2015 : 
 

 l’EHPAD Saint Antoine Issen-
heim, Sainte Famille Ribeauvillé 

 l’ITEP du Willerhof Hilsenheim 

 le Foyer d’enfants La Providence 
Hilsenheim 

 

Comme pour les établissements 
d’enseignement, la Congrégation 
des Sœurs de la Divine Providence  
propriétaire desdits établissements, 
fera un apport immobilier à la Fon-
dation. La gestion de ces mêmes 
Maisons jusque-là assurée par les 
Associations Louis Kremp, Foyer La 
Providence et Willerhof sera confiée 
à la Fondation. 

 

Etant actuellement l’employeur de 
350 salariés des établissements 
d’enseignement, la Fondation va se 
développer en accueillant 200 sala-
riés travaillant dans les trois établis-
sements médico-sociaux. 

 

Ces établissements auront égale-
ment des représentants au Comité 
Central d’Entreprise de la Fondation, 
créé en mai 2013. Tout comme les 
établissements d’enseignement, ils 
seront accompagnés par des  Comi-
tés Locaux et pourront s’appuyer sur 
les compétences des membres des 
trois Comités Techniques de la Fon-
dation (Ethique, Immobilier et Finan-
ce, Communication et Développe-
ment). 

 

L’entrée des trois établissements 
dans la Fondation sera célébrée le 
samedi 26 septembre 2015 à Hilsen-
heim. 

 

Cette nouvelle page de l’histoire de 
la Fondation, à travers un enrichis-
sement humain, ouvre une belle  
perspective pour tous les établisse-
ments de la Fondation : celle de bâ-
tir ensemble un avenir et de créer du 
lien en imaginant des passerelles 
entre les établissements d’enseigne-
ment et ceux du secteur médico-
social.   

M. Philippe BOMO,  

Directeur de la Fondation 



Pour aller plus loin... 

L’héritage reçu ne nous appartient 
pas. Il est un don à partager. 
Depuis quelques années nous décou-
vrons avec joie que le charisme de 
notre Congrégation rejoint, interpelle 
et nourrit un nombre toujours croissant 
de laïcs.  Quelle que soit leur motiva-
tion, ces personnes ont perçu que la 
spiritualité de la Providence les tou-
chait et que son message pouvait sou-
tenir leur engagement chrétien et hu-
main. Cette sollicitude, cet amour de 
Dieu Providence en chacune de nos 
vies est chemin de bonheur pour tout 
homme.  

 

Notre spiritualité n’a pas de frontières, 
parce que l’Amour n’a pas de limites. 
En Afrique comme chez nous, des 
laïcs cheminent dans la connaissance 
de la spiritualité  des Sœurs de Ri-
beauvillé, relisent leur vie à la lumière 
de Dieu Providence.  
 
Notre désir, à nous les sœurs, est d’in-
viter nos amis, nos collaborateurs à 
saisir et approfondir toujours davanta-
ge « l’esprit Providence », dans une 
vie partagée, dans des engagements 
différents.  
 
Déjà, de petits groupes de laïcs se 
sont constitués ; ils réfléchissent à 
l’aide de moyens et d’outils mis à leur 
disposition ; d’autres participent à des 
temps de rencontre ou de formation ; 
d’autres encore poursuivent les œu-
vres de la congrégation en fidélité à 
son charisme et à son esprit sans per-
dre de vue l’intuition fondatrice. 
Pour tous, la Providence peut devenir 
un chemin de confiance ! 

«J’aime me retrouver avec d’autres en petits groupes. Les feuillets de 
réflexion et les propositions faites, me permettent de vivre un réel par-
tage, de m’interroger, de changer mon regard ; pour moi c’est un che-
min de vie qui nourrit mon quotidien, j’essaye de rendre concret nos 
échanges : faire confiance, être bienveillant pour soi et les autres, 
construire le bonheur, etc. Ces valeurs, je souhaite les transmettre et 
les communiquer. Nous nous retrouvons en toute convivialité et amitié 
pour lire des textes d’Evangile et pour la prière. C’est un temps privilé-
gié, une pause que je m’accorde avec bonheur » Elisabeth 

« Je connais bien les sœurs, j’ai confiance en elles; j’ai appris beau-
coup avec elles et je souhaite le partager avec mes enfants, mes 
amis. Dans notre groupe, je ressens quelque chose de fort, l’esprit 
Providence commence à m’habiter ; chaque rencontre est un réel res-
sourcement pour moi. Merci ! »  Juliette  

Nous souhaitons, nous les sœurs,  
pouvoir transmettre, non des textes, 
ni une organisation, mais des paro-
les vivantes, une spiritualité centrée 
sur les valeurs de l’Evangile qui per-
met à chacun de faire l’expérience 
d’être aimé de Dieu.   

Ensemble, laïcs-religieuses, nous 
pouvons vivre l’annonce de l’Evangi-
le et construire un monde plus frater-
nel.   
Venez et vous verrez !  

Sr M. Estelle Wolf 
 
 


